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LaNature:Double ~-l'Homme Selon ıe.CoraD: 

. ~ .. ~ 
.Ori sait que l'hoitıme est compase-de rame et du corps. noİi pas · 

.. comme .s'il s'agisSait de <Ieux·elements exi5tarit par eüx.,.i:iıemes et 
slınplement 1ınis daiı.s leur actlvite .mais en union etroite, sans 
-pos8ibilit~ d'tine substmce .frıtermediatrel. 

Selon l'enseıgnement cofa.nique ·sur les hierarchıes des etres, 
'ı'homnıe occupe unetat interm~ entre le ~ne de la matle~ et le· 
. regtıe del'esprit,:atitrementdit~ entre le monde an.!Jnal et le monde 
-angelique .. En effet, pottrl'Islam. le 'btitultıme'de l'etrehumain, en 
tant que_ cree, c'estde vivre harmonieusement ichbas, et d'acql.lerir 
son salut eternel dans l'au-dela:c 

Dieu a c~ l'homme:sur l'equilibre de I' esprit et de la raison. sur 
la .double base. morale et matertelle. Ains~ la poursuite excliisivedu 

. bien de l'im 'et nOI?- de l'autre renversera l'equilibre. Cela iıous montre . 
que. l'interetverttable .de l'hoımiıe extge l'harmonie du corps et de 
l'espı:;it et leur. associatlon. Paree qiıe le corps et l'ame ne font qu'un. 
et sont inseparables tant que dure la vie. Nous devoıls l'envısager 
d'auta11-t plus que rhomme n 1est pas uriiquement corps. nf' 

. iıriiq~emeiıt esprtt, nıais les deux ensemble. L'homme se1 developpe a . 
cônditlori qu'il coordörinera harmonieusement toutes les aptitudes 

: que Dıeiı Iili a donnees. · ·. · · · 

·. 1 . . . . . . • 

Nous voyons q~eles talents des hoımiıes ne sont pas les 
memes. lls different d'un liıdividu a :unautre. Certaınes personnes 
che.rchent. au boutde leur actlon. une utillte matertelle dans ce. 
monde. Les autres ne desirent que les avantages spirituels et le· salut · 
eternel dans l'au~dela. Mais la tres grande majortte des hoi:nmes 
aspire. _au . bonlieur dans l'au:-dela: aus5i bıen que sur ce. nionde2 
L'Islam preconise cedouble pqintdevue aüx crOyaıits. nieme le COran 
loU:e ceux. qui prtentDieti en dısarit: ''Doniıe. nous .belle part ici-bas. 
belle pa:rt aussı dansl'au~dela." ( II,20l),voila la voie ideale que l'ISlam 
enseigne aux hommes. ~sı, l'hori:ıme peut s'eiever •. par. 1lne 
deinarche siire.daıis le sentferde la paix. • 
1 .· ... 

. Marle-Reine Geffroy, Le Jeüne, p. 75. 
2 Dr. Muhamma'd Hamidullah, Poiırquol Jeüner? ı>· 2 . 

. r 



" . -

· .... Nous voyon~ qiıe la transformatfon 'et l'ortentatlon, de:-la.Vie 
:~t"erteiıre et eXt:ertei.ıre de J1imnme' sont le but essenUel de la reli@cm. _ 

ı La religiori:recherche toujours' une conciliatlon des divergences. de _ 
i l'eX:pertence,..et lajustlficatlon du inilieu au sein duquel se trouve · 
'l'humariite; " " · " · 

1 ;-; · E1le- n'esf ni .de la pensee, pure;: ni <!u s~İıtiment pur, ıti de 
!ractlon setile:. C'est uıie expresston del'homme tout eritler'3. · 

· A ce. su jet, nous voulorıS~ cömpaier la riı~thode. de. philosophie 
>avec celle du Coran:. İl est evident que lametnode de philosophie 
: s'appuie sur la pensee diseursive oifl'on jnisse d'un jugement a 
l'autre pour_ a.'tteindre a etablir une:Systeme capable d'e:Xjlliquerles 

1 choses en generaı. Cette methode ratlÖi::g:ıelle oiı philosophique ne 
: s'adresse qu'au sei.ıl côte-de l'ame, c'est:-a..:dire a la. partie 
ı intellecfueıie. _ Certes, . c et efiort- intelleCtuel. ne""· contient- pas ·ct e la 
iıı.u~i~re d'une revelation _ qtii envallit l'ame et luL procure 
: iı:liıttediatemeiıt tout ensemble de connaissances: Quant au Coran. il 

· utuışe une methode qui ltıi appartlent.· n s'adresse ci l'ame tout 
entlere; et lui dönne uiıe nolini.ture" complete, oti la rai~n- e!. le coeur 
ont leur part·egale. Le Coran ne condamne. paslavr3:ie philosophie . 
. quf expöse sa doctı::ıne sur: la vertte et la vertu, au contraire •il:·; 
l'~ncourage tcmjours ala reflex:İon>eta la med:itatlon4. . 

·. La philosophie. saisıt ıa realite des Choses par parcelles, maiSle 
oorarı la sa.İsif comme tın totıt;. Le' Prophete lu~-. meme. a (lonne 
jiexempİe a st.İivre pourles croyants~ eri disaiıt: ~'Mon Dieui accôrdez
mqi de. corinaitre. la nature tiltime des Choses !" . . : 

. L'Islam. incite constamment l'hofume ,·il · etablir le" contact" de 
l·ı·ıd.eaı et du reel, afin-d'eveiller eri -ltıi une conscıence ph:is iıaute de 
. ses plusieurs rnppörtsavecDieu et l'llnivers. Le Cöran dit: ·. . -

,.. "No us n;avons po int· cree les cieux"' et la terre; et tout ce qui est." 
entre eux, pour nous eı'ı frure unje'bx,"; "Nous les avons_crees_en: 
t()ute yertte (seİ'i!'!llSement), maiS laplupart d'entre)ui ne le savent 

:pas:" (.XLN, 3.8-39k · - · 

. ~" Pans la'destinee de l'homme, Sir !14ohaınn:İediqb'8J..-voit que 'la 
. grande tache qui incombe a l'hoJ1liile en disant: 
··," · "C'est le sort_.de l'höpniıe que de paitlciper aux.aspiratlorisles 
plus proföndes de l'univers. qui" l'entoure et de: façonner sa propre. 
destın~e aussi bien que celle de J'univers, tantôt en coiısacrant toute 
," • ', > •• > •, • 

3Mohammaö Iqbal,Reconstrufre LaPert~e_Religieuse de l'slaın, Traductlon 
· et Notes de Eva M:eyerovitc:h. p; ~· · · . · ·· 
4 Dr .. M: A..İ>raz, La Moriıle du Koran, p. ·xxıı-nı .. 
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.t son energie a se servirde ces-fo:rces a sa propre uitentlon. Et. dans ce . 
p:roces5t.is de· changementsp:rogressifs, Dieu devieiıt le eompagnon de ... 
1'hômme dans sa tache, p()urvu .· que l'homme en prenn~ 
l'initiative,''5 ·ıqbhl, . pour sou.teiıir sa conceptlon, refere le verset 
si.ıiVant du .Coran: .. . . . . 

"Env~rtte, oıeu ne change~a pas lıi conditlon des hommes. 
avant qu'ils ne chaiıgent ce qui esten emi:-me!Deş."(XIII;l2); 

lqba]. CQritlnue ~ exı;>licatlons: "Si l'hcmm:ıe ne pnmd pas cette 
ifiitlatlve, s'il ne developpe pas ies· rtchesses intiİnes de s6tı ette, s'il 
cesse de resseritir J'elan interleur de:la·vıe qui p:rOgresse. alors I' esprit 
qu'il a en lui dureit comme urie pie:r:re et 11 est reduit a:u niv~ti de la 

. matlere .irierte. Mais ·sa, vie; et 'la marche en avant de son eSprit 
. dependent de l'etablis_sementde tapports avec la reallte quf>ı'ui fait 

face. C'est la connaıss~~ce qııi etablit ces rapports. et hı· 
- coniıaissance, c'est la. perception sensartelle; elaboree par la-
. compreheı:ısiôn."s. ·· 

En effet, anjoutdıhui, la.civilisatlon occidentale.a march€. a 
gralıd pas dans ses progres .materiels et techniques, mats elle a 
malheureusement neglige SÜri•côte spirituel. Sil;on n'empeche pas un . . 
•t:el resultat; ·ses p:ropres tendances la _ri:ıeneront inevttabiement a. ıa . 
ruirie et: ala destructlon. Meme si elle etait deja tfop tard, elle doit 
evıter la catast:rophe qui la mena.ce, Car cette eatast:rophe montte que · 
le mal, dai:ıs cette ma tl ere, e st encore pluş grave et plus etendu qu 'on 
ne pourrait le c:roi:re a preri:ıiere Vtıe. · · 

Iqbiı.ı. voi~ la ~olutıon du probleme. du monde. moderne dans 
l'educafionspiritualiste: · · · . 

"L'liumariite, dit-il, a besoin de t:roıs· clıoses anjourd1liui: une · 
• :ınte:rp~tatio:hspirituellede l'universi une eri:ıancipatlôn spirltuelle de · 
l'ind!vidu- et :ıes prtncipes premiers. d'une· portee universelle 
conduisant l'~olutlon de)a societehumaine."i 

< • ' • 

·Or ·la civilİsatlon occidentale ·modern~. do it trouver l'~almonıe 
entre ~es ·d~nneeS·ıpaterte;tıes et ~~.val~~ spfrituelles. ·- · 

N:ol.ls pouvons dfre que: le desordre in~C:ıeine est semblable 
parlout; soit ·en _Occident, soit en Orteıit. Paı::ce que J'influence de 
l'Oçcident n.e se borpe pas daıis.les pays oecidentaux~ ına.ts elle· 
s'etend immediatement partout et semble gagnerjusqu 'a I' Orient, c'est 
a-di:re l'Qccident env:ahit partout, soit par le. coiilrtıe:rce, sôlt parles 

. . -. . . ~ - -. . . - . . - ' 

5 M. Iqba.t Reco~struire I.a Pensee Religieuse de L'lslam, Trad. et Not. de E. 
MeyeroV:ltch, p. l9,. · . . · . · · . · . · 

6 lbid., p. 19. . . . .·. . . - . .· . . . . 
7 Niaz Alimed Zikiia; ies Pıiİici~ d_ e L'Islam et la Democratie, p.l 13: . " . . 
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· relatlons culturelles ete. 

Nous pouvons constater l'envahtssement du materialisme sous 
toutes ses formes partout; cet envahissement fit oubller presque 
completement l'exıstence du côte spirituel. · 

Dr. Alexis Carre! avait fudque, en 1936, cette lacune qui 
p:rovenait du côte mateıiel:" La vie modeme est opposee a la vie de · 
l'espıit. Les hommes de science · sont plonges dans une foule dont les 
appetits sont purement ·materiels, et dont les habitudes · sont 
entlerement dilierentes des leurs."S 

Le grand psychologue Ameıicain, le Professeur Wiillam James a 
designe que l'homme a besoin de pıier tant que dure la vie: 

"ll semble probable qu'en depit de tout ce que la· science peut 
faire pour s'y opposer,les hommes continueroot a pıier jusqu'a la fln 
des temps, a moins que leur i:ıature mentale ne change d'une maniere
que -rten de ce que nous savons ne peut nous amener a prevoir. Le 
besoin spantane de pıier est une consequence necessaire du fait que 
tandis que le plus intime des "moi" empiriques de l'homme est un. 
moi social, cependimt il ne peut trouver de compagnon qui luf 
convienne (son "grand compagnon") que dans un monde ideal... La. 
plupart des hommes, de .façon continue ou occasionnelle, s'y 
reportent en leur coeur. Le ·pıus humble paıia sur cette terre peut se 
sentir reel. et digne en ralson de cette reconnaissance. Et d'autre part, 
pour la plupart d'entre nous, un monde qui ne comporterait pas un 
tel refuge seeret au cas ou le moı social exterteur nous ferait defaut 
ou nous abandonnerait serait un abime d'horreur. Je dis" pour la 
plupart d'entre nous", parce qu'il est probable que les hommes 
different beaucoup quant a la mesure ou ils sont hante par ce 
sentiment d'un ternain ideal. C'est une partle bien plus essentlelle de 
la conscience de certains hommes que de celle d'autres. Ceux qui 
possedent cela de ıa façon la plus grande sontpeut-etre les hommes 
.ıes plus religieux. Mais je suis sur que meme ceux qui declarent en 
etre absolument depourvus se leutrent, et l'ont en une certaine 
mesure9. 

Ces lignes de William James montrent que le sentiment. 
religieux monde le coeur de l'homme a son ortgine. Ce sentiment est 
tnseparable de lui, durant sa vie. 

Sur ce sujet, le Pröphete de !'Islam nous enseigne une voie qui 

B Dr. Alexis Carrel, L 'Homme, Cet Inconnu, p. 56. 
9 Mohammed Iqbal, Reconstruire La Fensee Religieuse de I'Islain, 

Traductlon et Notes de Eva Meyerovitch, p. 98-99. 
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equillbre la vie d'un ctoyant. sa parale la votci: 
"Le mellleur d'entre vous n'est ·pas celui qui neglfge l'au-dela 

pour ce monc;le,· nt celui qui (ait le contra!re; le mellleur d'entre vous 
est celui qui prend del'un et de l'autre." Le Prophete, daiıs une autre 
parole, dtt: "Le memetır des actes est le :ıi:ıoy:en. ". . 

Enseig:nAme;nt mgral-et socla1 du Corap 

C'est un devoir, pour un musulman, que d'ordonner le bien 
quand ce bien est mantfestement negllge et d'tnterdtre le mal quand 
ce mal est ouvertemeiıt comın:lş. · 

2.Veırtu, inteıind!viduelle. 
·Le Coran tncite constamment ies homrl:ıes aux boi:ınes relatioiıs 

et a la politesse entre eux: "Sı on vous salue d'une $alutation, saluez. 
vous, d'une meilleure; ou rendez-la. .. " (N,86); "Ho, les croyants! Evitez 
de trop conjecturer: Oui, une partie de la conjecture est peche. Et 
n'epiez pas; et ne medisez pas les uns des autres.- i'un de vous 
a!merait-U manger la chair de son frere mort? non! vous avez 

• horreur!" (XLIX,l2). · 

3. et 4. Vertu oonective et Vertu untversene. 
Le Coran a supprime toutes les inegalites accidentelles pamıi les 

memberes de l'espece huma!ne: "Ho, I es gens! Nous vous avons c_rees 
d'uli niale et d'une femelle et vous avons designes eti nations et . 
trıbus, pour que vous entreconnaisSiez. OuUe plus noble deş vôtres, 
aupres de Dieu, c'est le plus pieux des vôtres. Dieu est savaİıt, 

lO Voir, pour 1~ detall, M. A. Draz, Initiatton au Koran, pp. 64-84: M~ 
Hamidullah, Le Propbete de.ı'Islam, II. -Son Oeuvre, pp. 497-501. · 
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informe, vra:Jm.ent!" (XLIX. 13). 

Dans son celebre discours d'adieu, le Prophete Muha.nız:n.ed 
avait dit: 'Vous tous etes descendants d. Adam, et Adam fut cree de la 
poussiere; l'Arabe n'a aucune superiorite sur le non-Arabe, ou vice
versa. sinon par le degre de sa crainte de Dieu." 

Dans le Coran, Dieu ordonne universellement la justice_et la 
charite: "Dieu ne vous empeche pas, a l'egard de ceux qui ne vous ont 
pas combattus pour la religion et ne vous ont pas chasses de vos 
demeures, de leur faire la charite et d'etre, envers eux, a la balance. 
Oui, Dieu aime ceux qui traitent ala balance." (LX, 8 ); "Ho, les 
croyants! Allons! debout, temoins pour Dieu avec justicel Et que la 
haine d'uıi peuple ne vous incite pas a ne pas faire l'equite. Faltes 
l'equite: C'est plus proche de la piete. Et craignezDieu.-Oui, Dieu est 
bien informe de ce que vous faites." (V,8); "Dis: "Mon seigrieur a 
commande lajustice." (VII, 28 ). 

5. Vertu internat!onale et interconfessiolmeUe. 
Le Coran nous donne une legislatlon morale sur les conditlons 

de paix et de guerre defensive: "Par consequent. s'ils restent neutres:·a 
votre egard, ~t qu 'ils ne vous combattent point, et qu 'ils vous tendent 
la paix, · alors, Dieu ne vous dohne pas voie contre eu:i." (N,90); "Et 
s'ils inclinent a la paix, alors incline-s-y, et place confiance en Dieu. 
Oui, c'est Lui qui entend, et qui sait!"(VIII. 61); "Et rempliSsez le pacte 
de Dieu quand vous pa,ctisez. Et ne brisez pas les serments apres les 
avoir renforces et des:ıgne Dieu comme gaİ'ant contre vous. Vraiment 
Dieu sait ce que vous faites!" (XVI, 9 1). 

En resume, nous voyons g_ue le Coran veut eliminer le· fleau de 
la guerre qui menace l'humanitetout en4ere. 

Conclusion 

Le but du Coran est d'assurer le böriheur de İ'individu dans 
l'au-dela aussi bien que sur ce monde, en lui offrant une regle de vie 
et une discipline a suivre. Ainsi,l'homme atteint a la plenitude de la 
perfection. Il ne saurait realiser la pleİıitude de son etre hors de .la 
religiön. 

L'horpme doit d'abord se corr:iger lui-meme avant de penser a 
corr:ıger les autres. Il est capable de modifier son propre caractere, de 
construire par ses propres efforts, auxque1s pourra venir s'adjoindre 
l'assistance divine, en usant des donnees revelees et de la raison. 
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C'est pour c.da, le Prophete, au retour d'une expeditlon, 
prononça cette parole: "Nous sommes revenus de la petite guerre 
sainfe a la grande guerre sainte". 

Nous voulons tenniner cet expose par les expİicatlons de Rene 
Guenon sur la parole citee du Prophete Muhammad: · 

"La "grande guerre sainte", c'est la lutte de l'homme con1İe les· 
ennemis qu'il porte en lui-mertıe, c'est-a-dire contretoUs les elements 
qui, en lui, sont contraires a l'ordre et a l'unite, II ne s'agit pas, 
d'ailleurs, d'aneantlr ces element:S, quf, comme tout ce qui existe, ont 
aussi leur raison d'etre et leur place dans l'ensemble; il s'agit plutôt, 
comme nous le disions tout a l'heure, de les "taransformer" en les 
ramenant a l'unite, en le5 y resorbant en quelque sorte. L 'homme doit 
tendre avant tout et constamment arealiser l'unite en lui-ı:neme, 
dans tout ce qui" le constitue, selon tcmtes les modalites de sa· 
mallifestation humaine: unite de la pensee, unite de l'actlon, et . 

- aussi, ce qui est peut-etre le plus _diffkile, unite entre la pensee et 
l'actlon ..... ıı · 
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